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Avertissement 

Les cartes utilisées dans ce document datent des années 1950 avec une toponymie de l’époque, 

différente de celle utilisée sur les cartes actuelles, surtout en Algérie.  

Pour une meilleure lisibilité, la légende adoptée pour définir régiments, bataillons et compagnies est 

en principe toujours la même. Elle fait l’objet du tableau ci-après. 
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Situation le 1er novembre 1942 

Lors de la campagne 1939-1940, le régiment, qui avait intégré la 83e DIA, reste en Afrique du Nord. 

Le 1er novembre 1942, le 7e RTA (Sétif EM, 1/7e RTA et 3/7e RTA, Bougie 2/7e RTA) appartient à la 7e 

brigade d’infanterie. 

Déroulement des opérations1 

1. Opérations préliminaires jusqu’au 24 novembre 1942 
Le 8 novembre 1942, débutent les opérations de mise sur pied de la division de marche de Constantine 

(DMC). 

Le 15 novembre 1942, après avoir fait mouvement par voie ferrée de leurs garnisons d’Algérie, l’état-

major, le 1 et le 2/7e RTA se regroupent dans la région de Morsott et de Clairefontaine (maintenant El-

Aouinet), au nord de Tebessa. 

Le 18 novembre 1942, le régiment se déploie entre El-Meridj et le djebel Bou Kadra (1/7e RTA) tandis 

que le 2/7e RTA est poussé au col de Bekkaria (au sud-est de Tebessa). 

 

                                                           
1 Le déroulement donné ci-après ne relate que les combats du 7e RTA. Pour avoir une vision plus générale de la 

campagne de Tunisie, se reporter au document de synthèse sur la participation des régiments de tirailleurs dans 

la campagne de Tunisie 1942-1943, disponible sur le site. 
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2. Première période, 25 novembre 1942 au 20 février 1943 
Le 25 novembre 1942, le 1/7e RTA est poussé sur Sbeïtla pour y former un point d’appui. 

Le 29 novembre 1942, le 2/7e RTA est dirigé sur Gafsa. 

Le 1er décembre 1942, des reconnaissances poussent en direction du col du Faïd. Le village à l’ouest du 

col est trouvé inoccupé. Le général Welvert, commandant la DMC, décide d’attaquer le lendemain les 

positions ennemies situées sur les hauteurs de part et d’autre du col. 

2.1. Premier combat du Faïd, 2 et 3 décembre 1942 
L’action est conduite par le groupement US du colonel Raff, renforcé de la 4e compagnie du 1/7e RTA. 

Tandis que la 4e compagnie doit fixer les défenses ennemies par une action frontale et sans surprise, 

le détachement US doit par un large débordement les prendre à revers. 

L’attaque de la 4e compagnie débute à 07h25. Elle prend rapidement le contact mais ne peut 

déboucher et subit des pertes. La décision est prise de reprendre l’attaque le lendemain avec des 

moyens plus importants. 

Le 3 décembre 1942, après une vigoureuse préparation d’artillerie, trois compagnies montent à 

l’attaque des défenses adverses : la 1re et la 4e compagnie du 1/7e RTA plus une compagnie américaine. 

La progression pour approcher le cœur de la résistance est lente et difficile. A 16h00, les compagnies 

sont en position pour donner l’assaut final. Le point d’appui ennemi est définitivement pris à 17h00. 

 

L’opération coûte 7 tués et 14 blessés mais elle fait 117 prisonniers dont 78 allemands. 
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2.2. La défense de la dorsale orientale, 4 décembre 1942 au 20 

février 1943 

1/7e RTA 

Il assure la défense du col du Faïd jusqu’au 30 décembre 1942. Relevé par le 2/2e RTA, il est dirigé sur 

Feriana. 

A peine arrivé, il est envoyé au Fondouk-el-Okbi, qui vient d’être pris par les Allemands. Mis à la 

disposition de la brigade légère Mécanique (BLM) le 3 janvier 1943, il s’installe, le 6 janvier 1943, sur 

la position de recueil mise en place le 3 janvier à hauteur du km 40 (3 km au sud-ouest du Fondouk-el-

Okbi). 

Le 16 janvier 1943, alors que le 1/2e RTA a échoué par deux fois (les 10 et 11 janvier) dans la reprise de 

la cote 354, la 2e compagnie du 1/7e RTA est mise à disposition du 1/2e RTA pour renouveler cette 

attaque. Avec la 2e compagnie du 1/2e RTA, la 2e compagnie du 1/7e RTA monte à l’assaut du piton à 

15h30. Arrivées au sommet, les deux compagnies tentent par trois fois de déloger l’ennemi bien abrité. 

En fin de compte, à bout de munitions et sans l’appui aérien sollicité, les deux compagnies doivent se 

replier ayant perdu 13 tués et 26 blessés. Cette cote est finalement occupée sans combat le 20 janvier 

par le 1/2e RTA, l’ennemi ayant quitté la position. 

 

Le 1/7e RTA reste sur sa position jusqu’au 15 février 1943. Relevé le 16 février par un élément 

américain, il rejoint la DMC et le régiment à Dernaïa (nord-nord-est Feriana), le 20 février. 
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2 & 3/7e RTA 

Chargé de la défense de Gafsa 

depuis la fin novembre 1942, le 

2/7e RTA est rejoint, le 20 janvier 

1943, par le 3/7e RTA 2  qui 

s’installe dans la palmeraie d’El-

Guettar. 

Les deux bataillons, rejoints le 

25 janvier 1943 par le PC du 

régiment, quittent la zone dans 

la nuit du 14 au 15 février3 alors 

que l’ennemi atteint Sbeïtla, 

pour rejoindre Feriana, puis le 

16 février, Dernaïa. 

3. Sur la dorsale 

occidentale, 21 

février au 7 avril 

1943 
Le 21 février 1943, le régiment 

qui fait partie du sous-secteur centre du secteur de la DMC, a ses trois bataillons répartis : le 2/7e RTA 

à Dernaïa, le 3/7e RTA à Henchir-el-Kerima, le 1/7e RTA à Bir-Bou-Haya. 

 

                                                           
2 Resté initialement dans le secteur de Sétif, le 3/7e RTA y était chargé de la garde des voies ferrées dans ce 

secteur. Il est arrivé en Tunisie le 18 janvier. 
3  Le groupe franc du 2/7e RTA (aspirant Lebeau), en reconnaissance hors de Gafsa lorsque le bataillon est 

embarqué à destination de Feriana, est porté disparu. Il rejoindra son bataillon après avoir passé 5 jours et 5 

nuits dans les lignes ennemies et parcouru 250 kilomètres à pied. 
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A partir du 25 février 1943, la DMC, remise à la disposition du 19e CA, se regroupe dans la région au 

sud-sud-ouest de Tebessa. Du 1er au 3 mars, la DMC fait mouvement vers la région de Maktar où elle 

doit occuper un nouveau secteur dans la région de Kesra. 

Dans le sous-secteur nord de la division, le 7e RTA vient occuper, le 4 mars, le quartier El-Garia, au sud-

est de Kesra. 

Reconnaissance vers Pichon, 28 mars au 1er avril 1943 

Faute de contact avec l’ennemi, des reconnaissances sont lancées le 28 mars en direction de Pichon 

(maintenant Haffouz). Le 3/7e RTA agissant au nord de la route, le 2/7e RTA au sud. Si la progression 

au nord se passe sans problème, au sud, le 2/7e RTA accroche violemment au douar Zouameia avec 

des éléments allemands nouvellement arrivés qui se replient vers le sud-est. Le bataillon fait 20 

prisonniers mais il perd son commandant de bataillon, le chef de bataillon Chanzy tué d’une balle en 

plein cœur alors qu’il faisait le point avec le chef de corps venu se rendre compte de la situation. Deux 

compagnies ennemies sont signalées sur le rebord d’un mouvement de terrain au nord d’El-Ala. 

Le 29 mars dans la matinée, renforcées par des chars elles attaquent à deux reprises les positions du 

2/7e RTA qui résiste crânement. Dans l’après-midi, après une forte préparation d’artillerie, le 2/7e RTA 

accompagné d’un escadron de chars anglais part à l’assaut de la position ennemie et la conquiert sans 

problème l’ennemi ayant abandonné le terrain. Au nord, après un vif accrochage qui lui coûte la 

presque totalité de sa section de tête, le 3/7e RTA vient s’aligner à gauche du 2/7e RTA. 

 

Le 1er avril 1943, renforcé par le 1/1er RTA, les deux bataillons poussent vers l’est et viennent occuper 

sans incident le Ktifet-el-Hamrane et les hauteurs au sud de la route jusqu’à l’oued Zebbes. 

Le 6 avril 1943, en prévision de l’attaque général prévue à partir du 8, les deux bataillons du 7e RTA 

sont relevés par des bataillons du 1er RTA et le régiment vient prendre position devant le Kef-el-

Guitoune et le djebel El Halfa. 
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4. Reprise de la dorsale orientale, 8 au 30 avril 1943 

4.1. Bataille du massif de l’Ousselat, 8 au 10 avril 1943 
Encadré au nord par le 2e groupement de tabors marocains (GTM) et au sud par le 1er RTA, le 7e RTA 

doit s’emparer dans un premier temps de la partie nord du djebel El Halfa et du Kraimet-el-Krada, puis 

exploiter jusqu’aux bords est du Kef Snouber d’où il pourra déboucher dans la plaine de Kairouan. Le 

1er objectif est tenu par des unités allemandes, le Kef Snouber par des unités italiennes. Le 3/7e RTA 

est chargé de l’action de rupture ; le 2/7e RTA le flanc-garde au nord. 

L’attaque débute le 8 avril à 05h30 après un quart d’heure de préparation d’artillerie. Le 3/7e RTA se 

heurte d’emblée à une vive résistance sur les pentes du djebel Halfa. Il peut reprendre sa progression 

aux alentours de 08h00, lorsque le 2/7e RTA atteint les pentes ouest du Kef Guitoun, et il coiffe les 

sommets nord du djebel Halfa à 10h15. Continuant sur sa lancée, le 3/7e RTA occupe le Kraimet-el-

Krada à 12h00. 

Dans l’après-midi, le 1/7e RTA qui a dépassé le 3/7e RTA, pénètre dans le Kef Snouber et y progresse 

lentement dans un terrain difficile et parsemé de pièges. En fin de journée, le 1/7e RTA est à hauteur 

de la cote 788, en liaison au nord à la cote 801 avec le 2e GTM. 

 

Le 9 avril 1943, la progression se poursuit et, en fin de journée, le 1/7e RTA parvient jusqu’à Kef-el-

Belda et s’y installe en défensive. 

Le 10 avril, le régiment, tourné vers l’est, est orienté vers le nord et le nord-est pour défendre les 

terrains conquis et terminer le nettoyage de la zone. 
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4.2. En attente, 11 au 30 avril 1943 
Le 17 avril, le régiment est regroupé entre Bordj des Domaines (EM et 1/7e RTA) et près de Souk-es-

Sebt (2 et 3/7e RTA), 10 km au nord-ouest de Pichon. 

Le 20 avril 1943, le régiment passe en réserve du 19e CA et il est dirigé vers la région de Kesra. Le 1/7e 

RTA est mis en route sur Robaa, dans la zone arrière de la DMA pour y effectuer des travaux de pistes. 

Le 29 avril 1943, alors que le régiment est programmé pour rejoindre ses garnisons d’Algérie, le 

contrordre tombe : le régiment (moins le 1/7e RTA) est désigné pour aller en zone britannique. 

5. Sous commandement britannique, 1er au 12 mai 1943 
Le 1er mai 1943, le régiment (moins le 1/7e RTA) est transporté à Teboursouk (sud-ouest Medjez-el-

Bab). 
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Dans la nuit du 3 au 4 mai, le 7e RTA est mis à la disposition de la 46e DIW (britannique) et vient relever 

la London Irish brigade sur le djebel et-Tanngoucha, au nord d’Heidous, face à des éléments de la 

division Herman Goering qui décrochent pendant la relève. 

Le 4 mai 1943, la marche vers l’est est ordonnée. Les 2/7e RTA et 3/7e RTA progressent chacun sur une 

dorsale, refoulant les petits postes ennemis rencontrés. Dès 11h00, le contact est repris devant le 

djebel Lanserine après une progression de 4 kilomètres. Le régiment, très en flèche par rapport à ses 

voisins, s’arrête au contact de l’ennemi. 

Le 5 mai 1943, la réaction ennemie est violente face aux avant-postes du 3/7e RTA. Les tirs massifs de 

l’artillerie britannique ramènent le calme dans l’après-midi. 

Dans la nuit du 6 au 7 mai 1943, la 1re armée britannique conduit sa grande offensive vers Tunis. Le 7 

mai, elle entre dans la ville. Le régiment occupe le djebel Lanserine dont il termine le nettoyage de la 

partie est le 8 mai. 

 

Note 

Dans son historique sur la seconde guerre mondiale, le 7e RTA donne un total de 52 tués pendant la 

campagne de Tunisie, dont 4 officiers et 8 sous-officiers.  

41 ont été tués à l’ennemi, directement pendant les combats ou des suites de leurs blessures ; 11 ont 

été tués accidentellement. 
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Récapitulatif des principaux engagements des bataillons 

 

Localisation Dates 1/7e RTA 2/7e RTA 3/7e RTA 

Col du Faïd 2 & 3/12/1942 X   

Cote 354 (Fondouk-el-Okbi) 16/01/1943 X   

Reconnaissance vers Pichon 28 & 29/03/1943  X X 

Attaque de l’Ousselat 8 au 10/4/1943 X X X 

Attaque du djebel Lanserine 4 au 8/05/1943  X X 

 

Après la campagne 

Transporté entre le 13 et le 15 mai, le régiment rentre le 16 mai à Sétif où il est rejoint le 18 mai par le 

1/7e RTA. 

A partir du 20 juin 1943, le 7e RTA intègre la 3e DIA nouvellement formée. 

Etats d’encadrement 

7e RTA 
Chef de corps 

- Colonel Regnault 

Compagnie hors rang : capitaine Non 

Bataillons 

- 1/7e RTA : chef de bataillon Pichot 

o 1re compagnie : lieutenant Penverne 

o 2e compagnie : capitaine Lefebvre 

o 3e compagnie : capitaine Roger 

o 4e compagnie : lieutenant Franceschini 

- 2/7e RTA : chef de bataillon Guinet, chef de bataillon Chanzy � (28/03/1943),  

o 5e compagnie : lieutenant Le Berre (à confirmer) 

o 6e compagnie : capitaine Dieumegard 

o 7e compagnie :  

o 8e compagnie : lieutenant Cochard 

- 3/7e RTA : chef de bataillon Champeaux 

o 9e compagnie : capitaine Chauliaguet 

o 10e compagnie : lieutenant Bouscary (à confirmer) 

o 11e compagnie : capitaine Chabrier 

o 12e compagnie : capitaine Pourra 
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Texte des citations à l’ordre de l’armée obtenues par les 

différentes unités 

1/7e RTA 
« Magnifique bataillon, à hauteur des plus belles traditions des tirailleurs. Sous les ordres du chef de 

bataillon Pichot a su prendre, dès le début des opérations en Tunisie, l’ascendant sur l’ennemi en lui 

arrachant de haute lutte la position importante du Faïd (2, 3 et 4 décembre 1942). 

Est ensuite venu par alerte, le 3 janvier 1943, organiser en plein combat une position très aventurée 

devant Fondouk-el-Okbi. 

Par sa volonté et le mordant de l’une de ses compagnies, a largement contribué à reprendre à 

l’adversaire l’observatoire de la cote 354 (16 janvier 1943). 

Continue à se maintenir depuis des semaines au contact de l’ennemi auquel ses patrouilles 

audacieuses, de nuit et de jour, ne laissent aucun répit. » 

2e compagnie du 1/7e RTA 
« Compagnie d’élite, sous le commandement du capitaine Lefebvre, a fait preuve, le 16 janvier 1943, 

lors de l’attaque de la cote 354, près du Fondouk-el-Okbi, des plus hautes qualités de courage et 

d’esprit de sacrifice. Chargée d’enlever un piton rocheux puissamment défendu par de nombreuses 

armes automatiques placées en casemates, s’est lancée à l’assaut sous leurs rafales avec un allant 

superbe. A pris pied sur le sommet et engagé avec l’adversaire enterré et abrité une lutte farouche à 

la grenade et au pistolet mitrailleur. Repoussée du sommet, est montée deux fois à l’assaut et l’a repris 

deux fois. A lutté trois quarts d’heure durant avec une obstination farouche. Ne s’est repliée qu’après 

avoir épuisé toutes les munitions et perdu la presque totalité de ses cadres. A rejoint nos lignes dans 

un ordre admirable et ramenant tous ses blessés. » 
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Sources 

Guerre 1939-1945 - Les grandes unités françaises - historiques succincts (volume 4), rédigés par le 

service historique de l’armée de terre 

HISTORAMA hors-série -10, consacré aux Africains 

Carnets de la Sabretache : Numéro spécial année 1980, consacré aux « Tirailleurs Algériens et Tunisiens 

1830-1964 » 

Revue historique de l’armée N° 2/1951 

L’armée de la victoire, tome 1 : le réarmement 1942-1943 par Paul Gaujac, aux éditions Lavauzelle 

La campagne de Tunisie 1942-1943 par Marcel Spivak et Armand Léoni, édité par le service historique 

de l’armée de terre 

Une campagne que nous avons gagnée ; Tunisie 1942-1943 par Louis Koeltz aux éditions Hachette 

Le XIXe CA dans la campagne de Tunisie, aux éditions Pierre Vrillon 

Le 7e Tirailleurs algériens dans la bataille, imprimerie nationale Trèves (1948) 

La guerre de Tunisie (novembre 1942-mai 1943), par le commandant Louis Audouin-Dubreuil, aux 

éditions Payot (1945) 

Mous étions alors capitaines à l’armée d’Afrique juin 1940-mai 1943, par le général Pierre Daillier, aux 

nouvelles éditions latines (1978). 

 


